
68H                Être à toi.

Te regarder avec les yeux de celle' qui n'a jamais rien vu.
Te deviner en fils de dieu, vibrant au ciel de l'inconnu.
Te regarder avec avec les mains, mes doigts nés pour te caresser,
En pensant que bientôt, demain, vivre ta vie va nous aimer,
   Que tu diras je t'aime, ce je t'aime' que j'attends,
   Depuis longtemps.

Te regarder et te savoir, là, à côté, presqu' à m'atteindre.
Te deviner, vivant d'espoir, en te vantant de me prétendre.
Te regarder et puis savoir que près de toi, je vais m'étendre.
Qu'il n'est que la chaleur d'un soir, de quelques mots un peu plus tendres,
   Qui me diront je t'aime, ces je t'aime que j'attends,
   Depuis longtemps.

Être à toi,
Être à toi.
Toute' une vie,
Briller dans tes bras.

Te savoir là à tout instant, si l'instant doit blesser le cœur.
Te voir en fou au gré du vent, un peu d'humour riant l’humeur.
Te voir en homme' qui dit attendre, ce que la vie fait supplier,
Te voir en mots que j'aime' entendre, quand je veux être une' femme' aimée,
  Cœur de femme' où se germe, un bonheur qui attend,
  Depuis longtemps. 

Être à toi.
Être à toi.
Toute' une vie,
Briller dans tes bras.
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